Annexe 40 – LA MARION  Abel Courbet
Fiche Technique

Autour du texte : 
· structure : aabb’ ; a est composé de deux vers et se répète ; le deuxième vers de a devient le premier vers de b ; celui-ci se répète mais accompagné d’une ritournelle différente, d’où la notation b’.
· respirations : les respirations ne sont pas régulières ; on peut cependant noter quelques constantes : AC respire toujours entre le a et le b ; et marque une respiration longue systématique à la fin du b’.
· débit : le débit suit le rythme et la cadence du morceau (cf. mesures)
· appuis : les appuis se confondent avec les premiers temps de chaque mesure (cf.mesures).
· tenues : les notes tenues sont fonctionnelles ; elles se trouvent sur des appuis, donc des premiers temps, et, permettent, en l’allongeant, de donner au morceau une dynamique propre à la valse (cf. mesures). Cependant, les tenues tombent toujours sur le mot « ase » (cf. les autres versions de la chanson). 
· ornements : les ornements sont assez rares et bien ciblés. Ils semblent jouer un rôle dynamique : on note des anticipations sur le mot « ase » en complément de l’allongement de la note, ainsi que de légers ports de voix entre les appuis sur la ritournelle de b ; ces derniers relancent et maintiennent le rythme de valse.
· qualité de voix :

· timbre : timbre riche et épais
· vibrato : pas de vibrato
· registre : AC chante dans le registre grave ; la chanson est enregistrée en deux fois et la fin de la chanson est encore plus grave que le début.
Autour de la partition :

· structure : aabb’ ; a priori, la structure musicale suit de près la structure du texte ; d’une écoute plus attentive, on s’aperçoit que le b fait l’objet de plusieurs variations et ne reprend pas nécessairement la mélodie du a (cf. variations mélodiques).
· mesures et appuis rythmiques : il s’agit d’une valse ; les appuis tombent sur le premier temps de chaque mesure ; certains de ces temps forts sont allongés de manière à « faire tourner » le morceau pour qu’il soit propice à la danse. 
· notes mobiles : pas de notes à proprement parler mobiles ; de temps en temps, l’échelle bouge un peu mais ne remet pas en cause le mode
· mode : sol la si do ré mi fa# sol ; mode de Do.
· variations mélodiques : nombreuses variations mélodiques. Elles sont dues en partie à l’adaptation du texte ; mais on a aussi l’impression que le chanteur a plusieurs possibilités de variations sur un motif et qu’il choisit celles qui lui convient le mieux ; aussi la mélodie ne se fixe jamais.  
· variations rythmiques : quelques variations rythmiques à l’intérieur de la mesure, qui servent à relancer la dynamique du morceau (ex : couplet 6, a)
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